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Bible
Jésus leur dit: Moi, je suis le pain de vie. Celui qui vient à moi n’aura jamais faim, et celui qui croit en moi n’aura jamais soif.  – Jean 6 : 35
Focus

A notre époque domine la faim – matérielle et spirituelle.  Dieu nous appelle à donner du pain (du pain à manger) et à en prendre (le pain de vie).
Introduction

Montrez au groupe quelques images de personnes souffrant de la faim, par ex. celle-ci / celle-ci / celle-ci / celle-ci.   Comment vous sentez-vous lorsque vous voyez ces images ?  Que pensez-vous et ressentez-vous ?

Que sont, selon vous, les causes de la faim dans le monde ?
Objectif : Se voir confronté à des personnes souffrant de la faim.

Thème
Le Cahier d’étude de la Bible s’occupe cette semaine d’Apocalypse 6, l’ouverture des six premiers sceaux.  La leçon se concentre sur le troisième sceau.  L’échange proposé est constitué d’un mélange d’information et de la réflexion et discussion commune à ce sujet.  Faites au groupe la lecture de l’information ou restituez-la avec vos propres mots.  Les questions suivantes doivent vous aider à introduire dans l’échange ce qui a été entendu.

Comme animateur(trice), veillez à ce que l’échange ne soit ni superficiel ni théorique mais qu’il ne cesse de trouver une application pratique quotidienne.
· Faim et surabondance dans le monde
Lisez Apocalypse 6:5-6.  Quelles pensées vous viennent en première lecture?  Que pensez-vous de ce qui doit être déclaré ici ?

Les sceaux dans l’Apocalypse sont souvent interprétés comme des signes et événements qui prédisent la fin du monde.  Le cheval noir est fréquemment considéré comme symbole de la faim.  La balance dans la main du cavalier sert à la pesée de denrées alimentaires. 

L’expression « manger du pain au poids » est toujours, dans l’Ancien Testament, un signe de manque extrême – Cf. Lévitique 26:26.

Un denier correspondait au salaire journalier d’un ouvrier, une mesure de blé (cf. Apocalypse 6:6) à la ration de nourriture quotidienne d’une personne.  Dans des conditions normales, on pouvait, avec un salaire journalier, acheter tout ce dont une famille avait besoin pour cette journée.  Pour nourrir une petite famille, un salaire journalier devait être composé de trois mesures de blé.
Que déclarent ces données quantitatives de céréales dans ces versets ? Que signifie cela pour les gens ? 

Par ailleurs : En Allemagne, le salaire journalier moyen d’un ouvrier de la construction est d’environ 85 €.  En Suisse, il est de 165 FS.
· Réfléchissez à ce que vous dépensez environ par jour pour la nourriture.  Combien cela coûterait-il si cela correspondait à un salaire journalier ?

Quelle image a dessinée Jean, ici dans l’Apocalypse ?

L’huile d’olive et le vin qui n’étaient pas touchés par l’impôt dans l’Apocalypse, étaient des biens de luxe à l’époque que seuls les riches pouvaient se permettre.  Sous le règne de l’empereur Domitien (81-96 apr. J.C.), également l’époque où Jean a rédigé l’Apocalypse, sévissait une pénurie de céréales alors que le vin surabondait.
· Un monde où il y a un manque bien que la surabondance soit disponible.  Les uns ont trop, les autres trop peu.  Ou voyez-vous cela aujourd’hui ?

A quoi cela tient-il ? Comment en vient-on à un tel développement ?
· Considérez le graphique de l’index-de-la-faim-dans-le-monde-2018.  Qu’est-ce qui vous frappe ? (Légende – de haut en bas : grave – très sérieuse – sérieuse – moyenne – basse – données insuffisantes).
L’index de la faim dans le monde 2018 indique : Les valeurs de la situation de la faim sont certes dans l’ensemble tombées à 28 %.  La plus récente augmentation du nombre des affamés à 821 millions de personnes (sur 7,65 milliards d’habitants de la terre) rend pourtant évident que la tendance retourne dans la mauvaise direction.  (2016 : 795 Millions – donc une augmentaion de 26 millions en 2 ans).
· D’où, selon vous, pourrait venir que la faim dans le monde augmente à nouveau ?

L’aide alimentaire mondiale indique comme raisons de la faim : les guerres et les conflits, les catastrophes naturelles, la pauvreté, l’inégalité, la mauvaise économie mondiale, la mauvaise orientation gouvernementale, le gaspillage des ressources et le changement climatique.
· Quelle part est directement due aux institutions et conceptions humaines ?

Qu’est-ce qui devrait changer dans le monde pour agir contre cela ?

Quelle aide y apportent les enseignements de Jésus ?
Que dit la Bible du thème de la faim ? Lisez Deutéronome 15:11 – Matthieu 25:34-35 – Jacques 2:15-17. Que vous disent ces versets dans le contexte de la faim dans le monde ?

Quelle responsabilité voyez-vous chez les chrétiens, chez les Adventistes ?

Que pouvons-nous concrètement faire contre l’inégalité entre le manque et la surabondance ?  (Pensez aussi aux raisons de la faim dans le monde).
· Faim du pain de vie
La faim a aussi une connotation spirituelle dans la Bible.  Les céréales représentent symboliquement la Parole de Dieu (cf. Luc 8:11).
· Lisez Amos 8:11.  Quelle sorte de faim est décrite ici ?

Qu’en pensez-vous ?  Comment peut aussi se présenter une telle « faim de la Parole de Dieu » ?
· Nous ne cessons de lire, dans les textes sur Jésus, que les gens se précipitaient en foules pour l’écouter, par ex. dans Luc 8:4.  Qu’en pensez-vous ?  Pourquoi ces personnes « avaient-elles faim » d’entendre ce que disait Jésus ?
Qu’imaginez-vous par « faim spirituelle » ? Quand pourrait-elle se produire ? Lisez la citation suivante :
« La ‘faim spirituelle’ peut présenter de très différents visages : vide, paralysie, arrêt, questions ouvertes, absence de mouvements dans des processus – associée à l’idée que cela ne devrait pas être ainsi.  C’est déjà suffisant pour être spirituellement affamé.  C’est ce qui distinguait les auditeurs de Jésus.  Ils savaient qu’ils avaient besoin de quelque chose.  Guérison, pardon, vision, joie, être employé.  Et quand ils apprenaient que Jésus remuait vraiment quelque chose, guérissait, communiquait une vision, ils se précipitaient pour calmer la faim ».
· Quel est l’aspect pratique de ce qui est indiqué ici comme « faim spirituelle » ou décrit de façon moderne : aspiration spirituelle ardente ?
· Qui de vous a déjà ressenti une faim ou une aspiration spirituelles?  Comment était-ce ?
· La faim est une chose négative.  Quel en est l’aspect dans le cas d’une faim spirituelle ?
· Que se passe-t-il quand on subit une faim spirituelle ?

Quelles sont les répercussions sur nous-mêmes d’une « anorexie spirituelle » ?

Quels en sont les effets sur nos relations avec autrui ?

Comment cela se répercute-t-il sur notre relation avec Dieu ?

Quelles pourraient être les raisons de subir la faim d’une rencontre avec Dieu ?
· Que se passe-t-il quand on ne ressent absolument aucune faim spirituelle, aucune aspiration spirituelle ?  Tout est-il alors bien ou manque-t-il quelque chose ?  Pourquoi pensez-vous de la sorte ?
· Lisez Jean 6:35.  Quelle était l’intention de Jésus ?  Que voulait-il concrètement dire ?
· Qu’en pensez-vous ?  Comment pouvons-nous calmer notre faim spirituelle ?
Jon Dybdahl propose, dans son livre « Wie stille ich meinen geistlichen Hunger? (Comment puis-je calmer ma faim spirituelle ?) », dix méthodes pour soigner la communion avec Dieu et approfondir la vie spirituelle : entre autres, rechercher l’adoration, le repentir et la confession, la prière communicative, la réflexion méditative, la direction divine, le jeûne, le calme.

Gery L. Thomas démontre, dans son livre du même nom, neuf chemins pour aimer Dieu : dans sa création, de tous nos sens, par des rituels et symboles, dans l’unité et la sobriété, par la confrontation, par l’amour du prochain, par les mystères et les fêtes, par une ardeur sans limites, par l’intelligence.

(Chaque type est d’ailleur décrit en neuf chemins dans l’essai « Neun Wege, Gott zu lieben (Neuf chemins pour aimer Dieu) »). [Les deux livres et l’essai sont disponibles en allemand – Note du traducteur].
· Prenez quelques possibilités mentionnées et réfléchissez ensemble à quel pourrait être l’aspect concret de chaque méthode.

Comment aide-t-elle à calmer la faim spirituelle ?
· Quelles possibilités vous parlent ?  Pourquoi ?

Que pourriez-vous faire, la semaine prochaine, pour les essayer ?

Parlez de vos expériences le sabbat prochain.
L’huile est souvent un symbole du Saint-Esprit dans la Bible.  Le vin est interprété comme symbole d’une joie intérieure profonde produite par la relation avec Dieu.
· Que vous dit cela de la foi à l’époque décrite dans Apocalypse 6:5-6 ?
· Que signifie, très personnellement pour vous, que Dieu désire aussi être près de nous par son Esprit et nous donner de la joie dans des moments difficiles ?

Comment pouvons-nous sans cesse en prendre conscience ?
Pour finir…
Résumé – Perspective (Qu’est-ce que j’emporte dans la semaine ?) – Prière.
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